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ftwtajtations épiscopales 

fu i rara+slaoeut d u s et fonctions Ua Pérae 
Oblata, A arurtooré un* tlloeutiOB « M 
• ^ « • H t il • fart reloge «M* OM»a «t • ter-

L'EfkM te Frtnoe est M penl Elle est 
• M M non ssoismeoi d 
feuéuiwi ou 

•at datte tes Connrégatioa», 
•reé sésmlier. Oa croyait que 

__ ennemis de 1 Saiiae o n viendraient pas 
• a i violences où >" «ont arrivés i Mais neuf 
reverrons probablement Ma ««assiste» de la 
fraude Révolution. Il faut aspirer qu'alors il y 
Jura en franc* des français et des chvVtlsrn 

pristsieeda ittaSsenble. De. plus, lee eoettts ne 
Masse* «at auéune façon «tre spfjoaas sur Ml 
BdMda de réflaM du CWveJre, qui «at |reven-
•asjesje par la merique de i'éfUee Setate-Marte-
«Hajiii «t par Monseignaar lévêque comme 
appartenant à la menée épteeupele. 

Las Omets «4» dèa»arinlent la beeslioue d« beetliqM 
de la Garde depuis 1881 eoat partis. 

de Batat-Charles devteat dlraoUor de 

ÇA. <& L A 
Morts d'hier 

dignes de oes titrée t 
M g r r é v ê q a e d e V e r s a i l l e s 

Mgr Goux, évertue da VerniUes, écrit à 
j . « L ta c a H s W l l atl i l 11 

la basilique. datât trois autres jeunes prêtres 
seront lee cha pelai ns 

C léchée et clochent à milieu 
ttier soir lundi, à 2 heoree, la» Pères Capu-

atae oeapataitsaient devant le tribunal de 
f ê l a aaltea peur sonnerie llieflatleva des 
cloches. 

Une féale nombreuse remplissait la salle. 
lee couloirs, «t s'étendait sur les boulevards Un 
grand nombre de personnes s'étaient munies 
de eteehaa da «eûtes dimensions et sonnaient à 
l'envi. 

fat i lUuflJilMtire, aateer de etjooM, «UitMeaM 
de) agajr». la brtglde de ttMMi o—li uààuM 
d o * «4-U quelques clochettes «t riait t gorge 
d«plo>e» fe datte charmante comédie 

sssuaeurM ua* bilérvmte et •attiXatM ptel-
deirta, le tribunal a, SfdauiM ta» Dotai metaae 
4 i aWàee d'aesaude et l u ddpmte 

tsWttise et ciéerjettee «sejeleai êtes que 

UuMflEUEll 

' " j l V ^ ^ a r w J m V l e Parquet et ua serrurier. 
M. le cambrioleur préfectoral n'a pas l'oeca-

slae de montrer des talents car. a la première 
refaite, la perte e'eevre et le Parquet pénètre 
dans J» couvent. 

Le reeteur. le aV P. Zaillear. sa 
aughitAt et ii " 

LES CHAPELLES 
Où flous écrit de Nancy : 
Le préfet « témoigne hautement l'intention 

de saies Israsi» le sanctuaire de Notre-Dame Oa 
Bon lecotare. at rentre dans toute la Lorraine. 

Kt psenaat mtte église «et autorisée ; elle est 
a*e«Mdé\e»Jdeedrbisaeade Nancy. Mais voilà . 
lé «ur* a eu le tort d'y pteeer u drapeau do 
Sacré Cœur, et st. le préfet proscrit le drapeau 
Ulee 1ère dans lotis les lieux publics du culte I 

Notre-Dame de Ston. le grand pMermage de 
kn lorraine, né Sera pas fermée. Léguée da la 
Vierge adracuMise sert de paroles» au peut 
Tillagé de Saxeo-Sion. et. svaat l'expulsion vio-

Oblats. Mgr Turinaz rient de 
tf. l'abbé Vigneron, prêtre du 

diocèse. 
Les bâtiments du monastère, jadis eux Tier-

eelins. appartiennent a i eveone dé Nancy et ne 
seront pas vendes. 

peut 
at datte sa eeUttie pour l'ieter-

! trladlgnltton M ta douleur que ^j#4te 
Eyen eert du eeueunt. 

eevere. geatqoee 
tient pu arriver 

atM> «serrâtes at Cor-

sur lee marehee de l'escalier intérieur. Le 
P TtJsee*. levas* ta4a»nta «sotte» flèmt iassis-
laaee, puis lee portée ee re; 

Les <*t%* t* Êhmi/h 

caillav aax In aeuene da lee» narrinctnl, la 
tTf. imper. «*t reatmajB a» uommtssaire 
rem» eee? tedr deeaemddr peai'iiajisl Me m 

4 i'exaiBeien» ' 
r é v e i l «et» 

Lire de lin-

m 
«nat eHe lest aegtse. «sensta de asearir. euese 

g i M eelie»fligg«4er «hTiegiilBi etdfcdp 
Aucun eeaW n'a «et apaeeé 4 eamee de le 

pf^tislajtaji «• aVOeteettn lagler. n j g l a a 

Hii Q«fBnBoe te M. rAM HtiM 
Ote atJ<ÉÉcdcone)a«érab*naepre»eeit nier 

I le à^are^'IortiétlIUjte.M. fabbi Goubé 
y deetuait «Me tavnferene* «ur lee Indes tl 

narpÔMit d'iitérefger ee» Mditeura d le 
«oa du ^ d u r è T I I a gâtée PWIÉ de 
le. ATêe-éod trMkeeu taTeiit, l ied3etaé 

hpetcaiwiMtttti eepdyt. 

oici t l v a e d e a g e tt* la conféreooe, ou 
r«rauut\ etrejgdaDt à ht Fraaee, plue «an» 
étante û*'4rind£de«eT»nae»pt3m«d.«piu« 

iculièrtme* acûrtlisé eoueujet: 

ÛggTTainalatistan. «Telle n'y tailla 4 coufa 

i vejyait det «metere rraenit. eutuiea ne 
t, promeeaw sur le monture royale dea 
«te leur féste de nababs, leurs turbans 
at«e daigrattee d» deemiete, et leure 

ciaseeeeeee enriâis de rubis et d'émeraudes. 
eajloeûrd'bui. oeteont de pauvres missionnaires 

traneais «w ont remplace les dupâmes arearto 
rtePlTd'abSemis. Frèree de oes retigmux 

TUBeaun WMmm, • l « u 

T î m e é T a teve' e 

vtUé^é'Rndi^ery 
a enearea dis qui ne 

'droit <T«Tuieëie Fvmi y » y ' 

lois «bB r o w serez menacent leurs 
ideetrt 

taure enneaniav eet tnompbeatt 
Us. «de mlMiooetures. ce sont dee nommée né 
fastes, puisque tt France n'en veut ptua l • 

i dee charlatans ' .... B y « -amrmi noue qui 
couvrent de boue ce que la France e toujours 

Panait ne août jamais 
oonaaiirs et le pnûvoiri 41 
see demai lainee et eee châteaux hrstortqueel «I 
eoe» Touliea» mtre oomme eux. e'eevd-dire 
•xlre la mal. noue e* stWsns al liessreti ni 
treeuée eomme a r a le soumet, liais floue 
afajfiMwsne jamaie e oe prix un mereeau de 

La eeaateieejgd • éti hflaJted par leatuf lea 
diuemests . 

UCilfl^Mtlitt 

MM. SI KO» 
Mage tataeeeemee. 4 reeeeslou du Co*tpre» 

ageidl ee* Me fla<eTc4ui orgunlnei pm-tajeeeta-
saent eoflhoHees aie Id /nmeete frànçmim. 
H. teeecrm de «(an, fut. par sert* de eee état 
de e n t e , navet pu «enseter d'y pteaidre le 
aeeute, a tenu à «droaaoi aux oraigreeeletee 
eme lettre sur Motion sociale catholique. Cet 
imaerteet doetment_eere lu dimanche 4 le 
tddfln de efflttre do Congres. 

de» aaaenesat eu m ïtvnette cafhoHqm. de 
plus en plue i h i l m • agir ~~ 
terrain eociet gremee eee _ 
âirfeTiiflgii dt de retormee ouvrières. M de 
ttui i VfmTHWtrjurege» et u prendre comme 

pensée Cet «et» de M. de Mua 

. La département e s le Onareata-inférlear* 
14«cld« d'avancer t ratai U soanae «a «0 4M franc, 
pour la ereatlea d'an* nouvelle ligne teiéphuatao* 
entra La ReeheU* et «ordeaas. par Kocbefert at 
ta inu i 

. L M receveur! «t f*c«v«asas des pettes «I 
teMerapeee de Praiiea at «et «eieaJao viennent ee se 
mai t i twr ea aiaoclatlon corporative dent le tut de 
dtrandre leurs intérêt» moraux «t profetttonneM 
auprèi de I administration. 

„ _ _ Le stamtomt annoncegee U Calllaor l'an-
civn miniitre dea Financer qui ae trouva à Conatanti-
nopkt députa qaelquei jour», a'eit rtndu an palan 
iaaaerlei avec M. Martin, secrétaire de l t ai tassa île 
«I Praeee, neur asatsler an setamlik 

LA MISSION HOURST 

cc^fT*Vdé^rhto^eÎ0rîeBTéet errivé n*sr 4 
Marseille avec 3 * psetngtlJ. parmi lesquélsle 
naattaeel de vaisseau Bourst. charge de ane-
«ioa dans le f ang-Tsè M il est resté trote eoe. 
Le Aeutedant Hodrst«Ult aeedmeagné de l en-
seferne de vaiseeae Bftraeud du fcruetreron. do 
lieaVeaeat Marquis et da B' Paretti. 
" " •* maii i «s» ' —• 

Guerre et Marine 
SOUS-MARW CONTRE CUIRASSÉ 

Le Rochelle — Hi«r soir, au moment dp dé
part de l'eeeedre. les sons-marins Korrigan et 
Farfadet ont attaque le divieloa dans le per-

' un fort vent du Sud-
1e t attaqua» «m eoi-

jê sous la ligne, a viré 
«e bord cap pour cap et est venu attaquer lee 
cuirassée de queue. 

Le division aurait été anéantie par cette at
taqua. 

AU CAMP DE CH ALORS 
Chtlons sur-Marne. 5 mai. — 50 officiers 

généraux et supérieurs des troupes métropoli
taines et coloniales, formant une seconde série 
«Instruction, sont arrivés au camp de Cbtloae 
pour prendre part, jusqu'au 15 mai. aux exer
cices pretiques de I école normale de tir. 

tuis d'Antiocbe. malgré un tort vent du sud' 
Ouest. Chaque sons-marin t attaqua ara oui-
rnaaé de tête, puis a plongé sous la ligne, a viré 

DANS LES BALKANS 
' i i "' 

m euiaattdj • • ' 
Le préaident da la Cour atartials. Mb-PaaaU). 

eet arrivé e saloniqee poer le procee dea aer-
sonnes arrêtées * la suite de* attentais. — B a 
tnnoacé qu'à) était chargé par .tu aultaa da 
punir rieuuroateoeoat i«e aauuubUs 

Là ville tout éUtfete eet afltoorèe de trauees 
On y craint aaa attaaue due bandée, et de nom 
aarauBai pvtroWrai la sillonnent à toute heure 
duJour ât de la nuit 

T5e ncnTreagarerrea restatione Ont «te 
tj 

a 
t auapandites 
r rrançilsle Pothuau. 

de trots lasargti'qm oat ete trouves 
do bombée de dynamita, ne s'étaient déguisée 

i magasina sont fermée. Toutes les affaires 
" Oa attend l'arrivée du croi-

N o u v e l a t t e n t a * 
Le 8 mal. dimtncbe. vers midi, ua iaaurgé. 

oui s'était déguisé en uletna turc, e tenté de 
fetre sauter ie tiltasnpbe de Saionique. B a été 
tné immédiateriieBt. 

LeeprTjtasteurs du collège bulgare ou. étalent, 
daPara. a m tête du mouvement, «at ete tous 
enretea. 

A Uskub. des perquisiUoaa ont été faite* e s 
diverses maison.» hulgaree. Dee dépote da 
dyaamîte y oat été découverts et enlevés, 

.a-o— 
Las officiers tares at les divers, consuls 

exprimant l'avis que les attentats de Salonique 
sont lu ïïaiiiliii acte des révolutionnaires qui 
umaouanij daeâateAi. 

U parait que las bombes auraient été fabri
quées en Bulgarie et que la dynamite paaee en 
Macédeta» par la Croatiere bulgare. 

LETTRE DE BEL6IQUE 
(Oe notre oorreteondani part/ouf/er) 

•ruxelles. le t mai. 

LE PAPE ET EDOUARD VII 
La Croix a annoncé que ce aurait Sost Baeel-

leace Ugr Oraalto dl Betmeata, nonce du Pane 
tTBruxeûes. qui rendrait à tTk. Edouard Vil 
ht rralte dite caml-ci a faite t S. S. Léon XIII. 

Oat haanear est dévolu ea aenoe en Belgique 
parée que celui-ci est considéré eomme ayant 
juridiction «lpkraataaue traditioanelle sur le 
Royauma-Uoi. 

Comme a» la a*t. U n'y a DM de nonce * 
Ixindrea. pas ataa qu'il a> a «'amtnesedenr-
d'Aragleterre près tu l e i a i « 4 g e . Déjà, lors du 
eouraaasaaeat eYasIensrd VUT c'est aôit saicel-
laace atgr Oratuto di Balmoate qui fat ehargé 
de iiaTeaunssuv le Pape t cette eeramonie. 

U ralaoa de cette vieito du 

Vatican au Ua aareatere da démarche reepec-
tuause ef sTssraaU Aussi Edouard V I t n e 
rett-ii paa rendu atvta le cardatai RampoUa, 
enrea l'audlenoe du aelnt-Père. ainsi que l'a 
tait OuiUaume IL DM lors, le secrétaire «r«Ut 
du Saint-Siège n'avait pas à rendre visite è 
Rome au roi d'Angleterre. La mleatoa Ae 
S. Exe. Mgr Oreaito di Beimonte «at dame ht 
réponse du Papa 4 la politesse d'Edouard VU, 
eLboli tiq uemeat. U ae pouvait y ea avoir d'aatre. 

Toutes oea oompUoaUoas prouvant assez corn-
taea est dafflcUe et oreelle pour le Sajnt-Siesje 
iasituttioa eut rai est faite par la epolletlofl da 

U SOCŒSWOrl D î U U M E 

Ces créanciers sent, pour U plupart, des négo-
etenta parisiens. Il y a. parmi eux, ua bijoutier 
et uae marcbaade de modes. Leurs créances 
«'élèvent à pins de 800 000 francs. 

U bijoutier, qai eet aortaur de traitée signées 
ptr ta princesse LouiseTa déjà aeelgeé eèWci 
«mreat le tribuaal de Ntee. i ljr e quelques 
•nnées; mais il fat débouté, le trftmntl s'étent 
déclaré incompétent. Au 'eours de ee asucM. 
• oa «vait préteadu que lee traitas portaient 
uae fausse signature de la princesse Louise et 
qu« l'auteur de ce faux «taitVtliMtenaatKegle-
rtteh. une enquête faite sur ce point prouva la 
fausseté de ces dires ; c'était bien la princesse 
Louise qui avait apposé sa signature sur les 
effets de commerce. 

Le comte Lonyay et les créanciers de Is prin
cesse Louise ont fait opposition entre les mains 
des notaires Dubost et Morren. chargés de la 
liquidation, pour les empêcher de se dessaisir 
des fonds et titres de la succession. 

Plusieurs avocats de Bruxelles défendent 
leurs intérêts. La discussion qui est actuelle
ment engagée entre ces avocats et M* Sam 
Wiener, avocat de la Listo Civile, porte sur
tout sur le point que voici . Le contrat de ma
riage entre le roi et la raine e «M passé par le 
ministre de la Justice, avec natarmodiaire de 

étant archiduchesse tfAatflohA Ce «Mirai est-
Il valable t Oe sont lee «otaires qui seuls oat 
qualité pour d rester las actes de l'espèce Ot. 
il n'existe pas «n Belgique de statut particulier 
peur le famille royale. Ptr «traaéquent. le con
trat serait nul. a t nos souverains, ad lieu d'être 
unis sous le régime de la séparation des biens, 
l'auraient été M M serai de lu eumasaaauté 
tàgata. 

A l'idée que les tribunaux pourraient admettre 
pareille solution, le comte Lonyay et Ms créan 
ciers de la princesse Louise selorgent déjà une 
félicité qui les fait pleurer de tendresse t 

•OvfTMARTRE A 1RUXELL1S 
Lesiouraeux belges et eajaard'nm même le 

Gaulois s'occupent d'un projet de basilique du 
daerd ~ 
Ce pt 
s'étale « l'extrémité d'un immense boulevard 
qui part, en ligne droite, de le gara da Nord. 

Lorsque la première nouvelle de la construc
tion de cette basilique- nattoaato eut été lancée, 
aile fut démentie. On avait dit que c'étaient 
des religieux oblats belges qui seraient appelés 
à desservir le beeilique. Or. d'après des ren
seignements pris auprès de l'un d'eux, flnfor-
matioa était tout au moins prématurée. 

Maintenant, le doute n'est plus permis. C'est 
le roi qui veut la basilique: or. en Belgique 
sortant, ce eue le roi veut..... 

On avait parlé de 25 million» oomme coût 
probable de ce monument. D'après dee rensei
gnements qui nous sont personnels. H faut en 
rabattre, lia devis préliminaire ne se chiffre 
qu'* 1" millions Cette somme serait fournie 
par une souscription nat ionale : le roi s ' inscn-

lur lOOOOii francs, i l e s t probable q u e 
et les communes limitrophes 
amont. 

On aait que Mtooaitiaa que l e s projette 
d'organiser « Bruxefres en M07 aura pour empla-
oaœratprlaatpB. Id plateau de KMaeiberg. Ce 
serait le moyen de créer un motfvumeat de 
population vers ce plateau, aujourd'hui presque 

ulois s'occupent d'un projet de basilique du 
tré Cceur « étabUr aa plateau de Koekelberg. 
plateaa, situé an nord-ouest de Bruxelles. 

rifle/.* 

A ré tranger 
Allemagne et lîaffe 

OUILLAUMI n * nous 
Après la reme de Centocelle, l'empereur 

Guillaume a reou a l'ambassade d'AMamafjae 
divers atembres da la eatouie allemande de 
Rome. Puis II a déjeuné à l'ambassade. 

AprM la dejeeam. U a ma divereee vtsitM. 
noUmment A la princesse Coloana» ''tmme da 
maire de Rome. 

Ensuite. U a visité le Forum où il fat recafntf 
le roi et le ministre-de l'Instruction publique. 
U. Nasi. Cetterlarte dura une heure.4Yoi!laume II 
a voulu examiner de près les débris romains 
extraits récemment dea louUee. U est allé en
suite au chantier du monument M aoaetruction 
de Victor-Emmanuel IL 

Lea deux souveraine sosri raatrM aa Quirinal 
vers 7 heures', où a eu lieu un grand dîner mi
litaire. 

Pendant l'après-midi, è la Chambre, le prési
dent, debout devant la r^ambreaussi dehouV. 
prononça une aJlucarUoo dans taqualle il exprime 
le satisfaction causée à U Chambre par la visite 
de l'empereur d*Allemagne, n a. dit-il, transmis 
4 l'eronaraur Ua wegesMjaax hapaisgas de ie 
Chambre et lui a exprlâad ï sesàsEsSuau de la 
Chambre et de la nation t r occasion de cette 
troisième visite de Ouillaume II a l'Italie. Cette 
etlecution est cliaodameat applaudie. 

AHêmaçne 
«.«e CLECTIONS «T ces eociauerEe 

Bien eue la date des élections au Reichstag 
M sort pas encore arrêtée, les socialistes sont 
déjà en camoagna et lia «êiasatat 4 mura par
tisane en appel violent ainsi conçu : 

leur f o r n i , m i « l ajaBAttât 'uïïE&X'IsJSà? JS 

jâ-Td^r^^^ IS, 
iat îrtU viuux d . mllUoat de cflortaa l A Mu una 

J » r « n T M . ^ ^ 
AV '«letu pour IS aregrts daat (ou las aarnssata 
d» lacUviu humains! w 

Etpegne 
LA SirUATMM 

U CoaaeU dee inimitrat aglosud pour di
manche prochain sera, dit-on. trM important. 
Il M peut qu'un samsnlMiaal ministériel y 
toH arrêté. • . Dato serait ministre de l'Inté
rieur, et M. Maure, ministre de la Justice. 

U. Fidel refuse le présidence de la Chambre, 
et c'est M. Tlttaverde que aura prMIdam Le 
gênerai Aasarrage sera praaideat djg Séeat. 

etsie-Unis 
L'EXPOSITION OC SAIMT-LOUIS 

Rief. « mai. t rExposiUon. a en lieu la re-
aausa aaaanetâs, aa oexaaauaaaare gtMial Itai 
«als, de le ntedUlla d'or «rferte a M. Lauhet 
1 onrasioa eee iuloo du centenaire M ta easeiai 
aelaLomaiaaa 

LESCABLESSOUS-MARINS 
» Le tysmmeae dee téteasrapbae le Cfiarent*^ 
preehalnement eutrMrmtdra, sous ' « ^ ^ " o 0 

personnelle de M ringènleur en chef Bayol. 
une oampagaa da réparation Me lignes eeee-
m«èn*que la dato du départ de Is mlttioa ne 
puisse pas eneore être BxM. le plue grande 
activité «résille aaa préparatifs d armement: 
embarquement du eabje, du chartwia, des 
vivres et M rouUllege, mise en eut de Ht ma
chinerie, etc. . . _ _ . . 

Le 1" mai. la Cfcaretfe réglera ses compas 
en rade de Toulon. . . ^ . 

LesopMettoasse«E|rouJerontdans laslanene 
et ser les «Oies de Bretagne et du golle de 

La campagne débutera par le rétablissement 
des communications antre la France et 1 An
gleterre. 

La Charentt emportera dats ses cuves un 
approvisionnement de 300 tonnes de câble sous-
marin, comprenant un lot important de cible 
a armature renforcée, destiné è être utilisé 
Mne te région dangereuse des lies dOuessant 
at M Moièae. Lea courants dons violence 
«xtréme qai rasmeni^aaS.eet archipel avant 
occasionné dee ruptures aTMaanteu «ue etuâtae 
ldlltataiilii nuis par frotléitleal sur les londs 
hérissés de reehee aigu«s. fa^miiBKrWdn a 
dû créer, spécialement peur les Iles dont il 
s'agit, un modèle de cable t r » fortement pro
tège par un double rerétemedt de 01s d acTeT 
qui résiste * une traction de Si tonnes. • 

SIIÏISTIIS PC MOIS PK MARS i W 
L'admialatraHan M *«»«ss» T*7ltaM vtant da publier 

la liste dea aiolitrei marltisiai «ignâl* M a e M t Is 
mois ds Saart tSSS, toaeernant tous lea pavûToa». 

Nous relevons dan» cette publication la slatiitlqua 
tutvaate • 

Ifavires d voiles signalés perdus : « aliemanda, 
19 aaatrtsalas. • • anglais, t argentin, t elullsa. » d«-
noia. t espagnol, 4 français, i hollandal», 7 Maliens, 
ta • e t W i i * » . * russes, » aoédola. 4 «itrça. Total : top. 

Dam es nombre aon) compris • navlrsa sapaaaes 
perdus par aurte de Alsfsm ie nouvelle». 

ffemires al wapettr signales perdsss : S allemands, 
t américain», i l anglais. S espagnol». » rruneals, 
t hoilandata. t iUllens. 1 jsponais. 1 norvégiens. 
t suédol». i turc. TotSI : Xi. 

Dans es nombre sont compris 1 vapeurs suppose» 
perdes pet stittt M défaut ds nouvelle». 

C A U S E S D E S P E R T E S 
Martres d xoSUê ; KsboaenUnt «0, abordage S. In

cendies 2. sombré» 5. «bandonnéi t, condamne» 38, 
tant nouvelles t. Total rta». 

Kortres d tuspeur : 8ehsue«eat S. tbord«Be *. la-
ceadlé t. sombre 1. abandonnes I,condamnas tt.aan» 
nouvelle» t. Total 33. 

mus 

— Hssr soir, au cours 
iTlaftt rrunTiuaM rut Monge. an nommé Paul 

i, «aapleyd «a cemmuroe. *0 ans, qw a dû 
i stagné a l'hO»iteT«s U F i o t 
t mangear de nez. ai Le mangear da nés. apràë avoir été tbrl mal

traité par lee eurieux. a été envoyé an Dépôt. 
C'est d'ailleurs la troisième fois que Schuderc 

M Hvre 4 M genre de forfait, et u a dèjt subi 
deux condamnations poar le même motif. 

Ua fau 4 l'naeaaeoadr d'Aaaieterre - Un 
individu, (a poitrine constellée de décorations 
faites de bulles t sardines, M présentait hier 

fluVtdW^^ 
- L ambassadeur ma ménagé eaW audleno». 

, déclara tn. 6a eteiaaté m'attend 
mettre l'Ordre de la Jarretière- V 

Lepànvre fou a été conduit è l'mOrmerie 
spécrsidau Dépôt. 

Buseflai lu-staspne. — t^asaa «la revolver 
dans a s tstéatre — A Marseille, eu cours d'une 
répétition publique donnée è r&lcazar. une dis-
ouasioa s'éleva entre les «afletateurs de la 
deuxième galerie, à la auite de laquelle cinq 
individus, que l'on 4M faire parti» de l'asso
ciation de meltaiteurs connue sous le nom de 
a bande de Saint-Mauron ». tirèrent des coups 
de revolver «ur Marius Laoriceila. 

Sur lea dix eeuaa M feu qui furent tirés sur 
lui doux t^tteigaireat au baa-veatre. 

La peaaajae qui se produisit dans l'établisse
ment une fois calmée on s'empressa auprès 
du blessé qui a été transporté dans un état 
grave è l'Hotel-Dieu. Aucune arrestation n'a pu 

^ ^ J g d f e - a * . • É«jL~V d dU-tr 
Noilhan. s'est noyeeacduenlelssm entéo ia vànt 
des herbes dans une mare située e M métrée 
de sa maison «•habitation. Son fila, François 
Autipaut, l'a retirée de l'eau inanimée. 

Wtsne. - C h u t e de rheval — Le lieutenant 
Deaburdes. du 1B6- dlnfaaterle, en ce moment 
aa camp de Cbaipne, a (ait une chute da cheval 
et s'est frasasse le ertae. 

Transporté 4 l'hôpital militaire, le malheu
reux officier a subi l'opération du trépan. Son 
état semble desespéré. 
a Basses-Pyrénéss. — Jardinier aeeaanmf 
—Le cadavre de Jean-Baptiste Lembeye,S5ans, 
jardinier de M. Labrouche, propriétaire à Tar-
aos. a été trouvé hier matin, a la première heure. 
daaa ou fossé, ea face du château Matignon, 
appartenant à Mme Ambroise Thomas, veuve du 
célèbre oompoeiteur. 

Le oorpa était ooavert de sang. La mort 
paraît due 4 ds violents coups de bâton sur 

La victime, gui parait s'être énerglquement 
défendus* UstSM une femme «t un enfant. Lem-
beye nabitafi i 100» mètres environ du Ben où 
il a été treuvA 

d'assises. 

BON MOT fS 
t «ssisté t une aurnenoe «M ta tâta» 

— Je voue demande ufl peu, explloue-Ml 4 
un ami. c« que que ce peut taure aux sseeasHie 
d'être condamnes aux travaux fofcM a perpé
tuité. 

— Maie II aaa semble que... / 
Et Creuuot : 
— Allons donc f Ils meurent ftfdsdJTje tout 

evaat d'avoir tarâmes leur peine. 
••- 1 

TIRAGES FINANCIERS 
du 5 mai 190» 

V i l l e d e P a r i s 1 8 7 5 \ 
l a Mmere tr» ot» eat r M b M f s l ptr 16» **> f r. 
L» numéro i«4 71» stt remboursé par WSO» tr. 
Le» numéros K M » - 70 M» - SSJ Stt tont reav 

bourses par 10 000 francs. 
Les i numéros suivants gagnent cbtehn 5000 rr. i 
19! 30» — tib 21- — 35» bOO — Sî âi4 
Les vingt-cinq numéros solvants gagnent cuacun 

1 OOO francs 
113 070 - «tSÔ7 — « « t71 — »S»6W - 9 9 8*3 — 15»W 

- 7li 500 — tSO 9bi - III Sti — 47 «86 — 3U Ml — «at US 
- « » " » - t » » t 0 - 140010 - 31S331 - 111509 s-
«571tS - tt» f is - B t tt» - 4*1 4M - 440817 - 1705» 
- t t > t M - t » 7 S * 

M 1S79 
1 T » a») «oat ftiMMlêê» 

!Ï|araSa«aft 
Ltae 
Esf f l 
Les numéros 4T71 

- tio Jts chacun par tas» frases. 
Les «o numéro» tolvtatt tant remboursas ehatnn 

S 7 4 t t — 
SS97M 

4M 011 -
«tttdr 
ttWtM 

305 - 8 1 7 872 - 1 5 » 0 7te - »47 «SI -

t - U W - t 470 7t7 — 54» 7 « — t u t 148 
ijnrn - mm -if*» TOO - 595 ots - n 77» -

t 3S7 «55 - S7 |»> - «SS «M - M7 « n - SU a u -
• T J « • * » - . « » « 7 4 - 313 SOS- 409 tft - «TaR 

1 480 S76--1 SBO 746— 787 804—1 488 SS1 — »S7 853 — 
« 0 «t» - ifctOT - 1 fttSTt - m «13 - # l l «M -
t09»t«5—e7Stï )— V444O0— 1 574 64» — «H 8(4. 

1 t » 944 - 716 390 — 1 157 836 - ï*1 981 _ i Tj» 0*4 
— 1 04» 48» — 1 757 539 - 1 5S5 « 1 - 8 1 9 377 — «as SUS 
- « « i l - n a i f f . 

l« t l«14 - I177S4» - 16I9935 - 1 « S 831 4 . 
t 761 804 - 583 707 — 1 4M 877 — 315 S77 — I' 783 059 

F o n c i è r e s 1 8 8 5 
Le numéro Slott est remboursé ptr tOO 00» fr. 
Le numéro 113 9M par tsooo fr. 
Letaaaatrot 68731 — 98 0*7 - 379 359 — 3S871 — 

«OttMt — 4iêS8S cbfcmn par»«90 francs. - -
U a 45 numéros «sivasts s b t e a t ptr l«terrtaca : 
7489S0 -48468».—618 458—484698 -18889g —58110 

708808 - 9SS559 - 1S404» - 81(77* - «MS48 - 81 Mt» 
5Ï787» — SU SOS — 890000. 

SS7SI» — *4»710 — Kl 760 — 695675 — «87 151 — 
413365 —817 017 - 89184— 850 847 — «7tU5 - 9 6 4 865 
131 tt». 

«39 069 — «tt 867 — «81 358 — 474 300 — 885 417 — 
381 63» — 18 443 — 733 59» — 988 SU 

166 73Î — 440 788 — SiSt 331 — 927 847 — 543 464 — 
955 369 — 9Cô 095 — 296 575 — t l l «09 

mm M cou ms H nus 
Marsba du S mai. 

ceurtnt./: 
Proobssa. 
IMlet-aseï 
«deraitrt. 

• \ 

oav. ciot ouv. aet bu» 

Tteeence.... eaiu s«a laijism itkn 
Circulation., nolle 85«<tz H 75 

^wL|^^irjr»oJUgrArJrtetf 

rtrlir* 
lîJS: 

•a MARCHE OU HAVRE 
_ 5 mai aaldJ. * 
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Jtnvtsr 1904 

Mm...'.'.'. 
Avril 
Tendance 

COtoat 
1 I 

3 1 
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OBSERVATIONS - «tiSi OotOBS: SSUtSS 1/4, aotrv» 
ans.— Cafés: Inchangés, calma, vante 8000 t a c t . — 
Lt ins t : lncnaagest,TsEue, 60 btlls» 

^ ^ ^ • ^ S r U W B P . 4 
Oa cotait ce matin en Bourse : 

0 c t o " r e œ f ^ n i î o v ^ r a . ^ M d e M a s K l ^ ' 
vier, o i7 , février, mars, avril AffkîrS T fiSi 
néant. 

iniiApWfc^aao&r.T.Trs., • • • • . » r tae t l teaMsAv 

P e X î t « » a t l t l U > t B a 

ad tasarsarrté jata «ank m m nna. nnn. Atea. ffaet 
tU» aassajtrss Sa — «T I _• avsrsT 1 

pssaaset ^ N ^B>v véUp t a w «T% *esav^ l m 
• r . S ' I . ' a i t i laaisai im l»saTêen«ssl«aima~--r«jJ 

t» tsttt, «M» namttmss, dsts sa Phm-macisnsT^ 
Iê»«t pstaotael > Fa* LE BSO«% 4 tmnSt 

5 LIVRES 4 IMAGES 
O Aar eat m.-vous k la 

• e i A T i u u a M e v a e t a i s . « .umaàt ia î 
O o u o œ a MtaMTiguaa. «aaAvetxa 1 

e t tdsjtM lea aMaehtne A " 
ros» nui tu tut 

tepamaaMaai 
SitaUilMiA.PSaU 

arltalM-s aTirtu 
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